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PLUIES DILUVIENNES ET INONDATION DANS TROIS VILLAGES DU SUD-KIVU
4 mai 2023 à 19h
À l’heure où les habitants font encore leurs courses sur les marchés, de fortes pluies provoquent un glissement de terrain 
entraînant roches et cailloux sur les habitations, l’église et l’hôpital de trois villages : Bushushu (2’492 habitants), Nyamukubi 
(1’718) et Rambira (1’023). L’inondation cause la mort de plus de 900 personnes, dont 50 membres de la “Communauté 
de Médiateurs pour la Paix en Afrique” (CMPA). De nombreuses personnes sont encore recherchées. Le lendemain, 
avec une équipe du gouvernement provincial, Philippe Lolonga, vice-Président, avec six membres du “Comité Provin-

cial” de Bukavu se rend sur le terrain afin de soutenir les sinistrés, réconforter les familles éprouvées et les aider à 
exprimer leur traumatisme pour qu’ils soient prêts à se prendre en charge.

Deux semaines après, il sollicite l’aide de l’Association Duchamps-Libertino et celle de la CMPA pour que nous portions 
secours à cette population dans le désarroi qui a perdu ses biens et de nombreux membres de leur famille. En quelques 
jours, les équipes de Kinshasa et de Bukavu se mobilisent pour répondre à ma demande : me faire parvenir le plus 
rapidement possible un budget prévisionnel des urgences selon la manière de procéder que j’ai mis en place depuis 
l’éruption volcanique de Goma. Ne pas acheter des vivres, mais acquérir des semences et des outils agricoles qui leur 
permettront de se nourrir à long terme ainsi que du matériel pour créer des fabriques de savon au moringa qui les aideront 
à maintenir la propreté et éviter les risques d’épidémies dues au manque d’hygiène (premier cahier des charges
ci-dessous).

En quelques jours, de généreux donateurs se manifestent et la somme prévue de 8'282 $ est atteinte. Je les en remercie
aujourd’hui. Elle permettra à plus de 900 familles de se prendre tout de suite en charge. J’apprends avec joie que, dans
une concession de 20 km2 du domaine public, 40 hectares sont mis à disposition par le Gouvernement Central. Avec

l’aide du “Comité Provincial” et le suivi de la CMPA, les sinistrés en prendront possession dès que possible pour y
pratiquer l’agriculture et, à terme, y construire leur habitation.

CONSTATATIONS POUR LA PROVINCE DU SUD-KIVU
La plupart des provinces de la RDC sont limitrophes de frontières (9) de pays voisins comme l’Ouganda, le Rwanda et le
Burundi. Ces régions sont souvent l’objet d’attaques de rebelles venant des pays voisins. Le Nord et le Sud-Kivu n’y

échappent pas. Pages 90 à 93
Actuellement, la situation de Bukavu, ville principale du Sud-Kivu, est cependant stabilisée. Soixante pour cent de ses
habitants reçoivent l’eau et l’électricité. En revanche, le territoire de Kahele, région rurale et minière se trouvant à 150 km

n’en bénéficie pas, mais ses habitants vivent paisiblement de l’agriculture, de l’élevage, du commerce et, pour certains, de
la pêche. Mes programmes y sont déjà installés par la CMPA et le “Comité Provincial” (Bukavu) qui, avec les membres de
celui du Nord-Kivu (Goma), suivent déjà les sinistrés de l’éruption volcanique du Nyiragongo depuis 2021. Le 5 mai 2023,

ils subissent à leur tour une catastrophe naturelle transformant cette paix en cauchemar. Grâce à l’expérience du comité,
avant même de m’en avertir, ses membres interviennent rapidement. Deux mentors de Kinshasa, Marlène Malutu – vice-
Présidente de la CMPA – et Cédric Gamakala, avancent leur mission habituelle pour mettre en place l’aide humanitaire

d’urgence. Cette malheureuse épreuve démontre cependant que, malgré les distances et la période du Covid, une étroite
collaboration entre les membres de Kinshasa, des provinces et moi s’installe de plus en plus. J’ajoute que le programme
“Inventaire des besoins communautaires et des métiers dans les quartiers et les villages pour la réinsertion des jeunes et

la reconstruction d’une Société autonome et solidaire” que j’ai conçu en 2021 et fait démarrer dans plusieurs zones du
pays a également permis une mise en place plus rapide et plus efficace. Page 112”

Lieu : Sud-Kivu à 2'134 km de Kinshasa
Dates de la mission : Du 30 mai au 10 juin 2023
Langues de l’enseignement : Français et Swahili

Nom du Territoire : (1) Territoire de Kalehe de 5’057 Km2 – Environ 850’000 habitants
Nom des villages sinistrés : (3) Villages de Bushushu, de Nyamukubi et de Lyusi
Type de population : 85 % d’agriculteurs et d’éleveurs, dont 45 % sont également des pécheurs – 10 % travaillent dans

l'administration publique (chefs de quartiers, de territoires, enseignants, médecins et infirmiers) – 5 % ont des petits
commerces. Détails page 112
Participants au programme : Mentors de la CMPA de Kinshasa, membres du “Comité Provincial” du Sud-Kivu et 900

familles sinistrées réparties en 18 groupes de 50 familles.
Mentor responsable : Willy Masaka
Mentors accompagnateurs : Marlène Malutu et Cédric Gamakala

Animateurs du “Comité Provincial” : Philippe Lolonga, vice-Président, Moïse Mwango, Guillaume Mulundu, Michaella
Bukuru, Faïda Mutuza, Rachel Ndekeninge, Nadège Ashuza.
Membres du Comité des sinistrés de Bushushu et Nyamukubi : Evariste Bishima, Président – Didier Mirenge,
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vice-Président – Léa Mashihwe, Secrétaire – Sadiki Katebera, Chargé des programmes – Élisabeth Shukuru, Chargée
du suivi des initiatives – Fikiri Bwirire, Chargée de la sensibilisation des membres.
Soutiens officiels
• Don d’un terrain de 40 hectares par le Gouvernement provincial (d’une valeur de $ 20’000.00 à 10 km des villages

sinistrés) qui était destiné à la création d'un aérodrome. La population pourra s’y installer définitivement et construire

de nouvelles habitations.

• Notables de la région comme membres des églises, avocats, etc.

PREMIER CAHIER DES CHARGES D’URGENCE DES MENTORS ET DES MEMBRES DU COMITÉ
Indépendamment des actions ponctuelles du gouvernement central et des ONG locales, les sinistrés doivent garantir

d’urgence à leur famille la nourriture et l’hygiène pour les mois à venir.

Première action : Charger la CMPA de trouver un terrain où les sinistrés pourront s’installer définitivement.

Deuxième action : Acheter des semences, des outils agricoles et des fournitures pour la culture de légumes, de
céréales, de fruits et d’herbes médicinales ainsi que pour la création de fabriques de savons. Les semences locales

seront directement achetées à la population des villages alentour. L’enseignement sur les semences-mères sera
également donné en priorité.

Troisième action : Créer une coopérative de vente et d’achat permettant aux sinistrés la vente des surplus agricoles et
l’achat de produits de première nécessité. Les membres du “Comité Provincial” et les familles participantes, habitués au

contenu de mes cahiers des charges régissant le fonctionnement des “Villages pour la Paix”, proposent eux-mêmes de
s’organiser en coopérative et de partager solidairement les récoltes à venir.

Quatrième action : Créer des fabriques de savon au moringa afin que les familles puissent prendre soin de leur hygiène
(corporelle, vêtements, lieux de vie). Depuis la pandémie, les membres de la CMPA et les habitants ont bénéficié et

bénéficient encore de cette technique simple et peu coûteuse.

CONCLUSION
Dans les jours qui suivent, mon cahier des charges s’étoffe en fonction des besoins des sinistrés et je vois que l’aide
demandée par Philippe Lolonga, vice-Président du “Comité Provincial” – acceptée tout de suite par la population –
correspond à une capacité d’initiative et de prise en charge que nos membres n’avaient jamais montrée avec autant de

sagesse, d’autonomie et de confiance en leur avenir. J’en suis très heureuse, car cette situation montre que mes
programmes et que le travail accompli par les membres de la CMPA portent de plus en plus de fruits, ce qui me conduit
à cette conclusion : “Ce ne sont pas les épreuves qui font l’Homme, c’est l’Homme accompli qui transforme les

épreuves en expériences personnelles et collectives, pour son bien et celui de la collectivité.”

DEUXIÈME CAHIER DES CHARGES
Cette première partie accomplie, je compose la suite du cahier des charges lors de séances de travail avec Willy Masaka,
Président et les membres responsables de la région.

• Demander le soutien des chefs de villages et des notables qui ont beaucoup aimé l’approche du travail de la CMPA

pour que la population se prenne en charge tout de suite.

Enseignement de ma philosophie et du fonctionnement de l’être humain
• Enseigner les 4 programmations émotionnelles de l’inconscient collectif congolais, les “Valeurs Fondamentales” et le

fonctionnement de l’être humain aux participants du programme et aux nouveaux arrivants.

Autres thèmes à enseigner avant la distribution des semences, des outils et des fournitures/savon
• L’agriculture biologique et les propriétés des herbes médicinales (contenu du cahier des charges du tome 1 du

programme).

• L’utilisation du moringa pour la santé, l’hygiène du corps et des habitations.

• La fabrication du savon au moringa.

• L’utilité et la fabrication des semences-mères.

• L’utilisation du citron jaune, du bicarbonate de soude (santé) et de sodium (nettoyage linge, vaisselle, maison, latrines,

etc.) du vinaigre de nettoyage (hygiène).

• La purification de l’eau.

• L’hygiène, le tri des déchets et la confection du compost.

Organisation et mise en place des groupes sur le nouveau terrain
“Agir les aidera également à faire leur deuil et à se sentir utiles au sein d’une nouvelle communauté solidaire.”
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• Constituer un comité au sein des sinistrés : 6 personnes émotionnellement et physiquement équilibrées accompagnées

de 2 représentants de chaque groupe de 50 personnes (ci-dessous).

• Parmi les 900 familles, constituer 18 groupes de 50 familles qui organiseront leur travail sur le nouveau terrain.

• Les responsabilités seront distribuées au sein des groupes (nettoyage, préparation et sécurisation du terrain, partici-

pation aux achats, transports, etc.).

Choix des familles en fonction des urgences
• Familles les plus démunies qui ont perdu leur maison.

• Personnes seules ou âgées ayant perdu des proches qui les prenaient en charge.

• Enfants ou jeunes ayant perdu leur famille qui seront répertoriés, encadrés par les membres du “Comité Provincial” et

pris en charge par les adultes et les familles sinistrés.

• Familles ayant une expérience agricole et adultes possédant un métier.

• Autres familles.

Constitution d’un groupe et sécurité
• Les 50 familles entoureront chacune leurs enfants, les orphelins et les personnes âgées sur une parcelle déterminée

autour d’une place qui sera un lieu de rencontre, d’échange, de partage et de soutien.

• Chaque famille aura sa place attribuée dans le but de construire, plus tard, sa maison tout en gardant l’idée de la place

centrale comme lieu de rencontre.

• Au sein des groupes, les membres du Comité feront la liste des familles qui souhaiteront être responsables :

– De l’agriculture.
– De la confection des savons au moringa sans colorant, même naturel.

– De la coopérative : revente des surplus agricoles et de l’achat de produits de première nécessité.

• Des séances de travail, animées par les membres du “Comité Provincial” seront mises en place pour que les adultes,

les jeunes et les enfants puissent d’abord exprimer leurs souffrances, leur colère, leur peur de l’avenir, etc. Ensuite,

faire un travail indispensable de deuil et de reprise en main de leur vie.

Ma note : Séance d’enseignement à programmer avec les mentors de Kinshasa et les animateurs du Sud-Kivu.

Particularité du terrain offert par le gouvernement central : Terrain fertile possédant une dizaine de sources d’eau,
ce qui permettrait d’installer des motopompes. Une partie du territoire de Kalehe se trouve au bord du Lac Kivu. Son
climat est équatorial, de moyenne et haute altitude (savane, montagne et littoral). Les premiers habitants se trouvent à

5 km. Pour l’instant, les sinistrés se déplacent en groupe et à pied pour s’y rendre.

Agriculture
• Chaque groupe définira les légumes, légumineuses, céréales, fruits et herbes médicinales à planter afin que les

récoltes finales des 18 groupes soient complémentaires et représentent une nourriture saine et équilibrée pour
l’ensemble de la communauté.

Cadence de production
• Dans l’urgence, toutes les semences seront plantées immédiatement y compris le moringa.

Création de la coopérative de vente et d’achat
• Vente des surplus de la production agricole des groupes pour l’achat, en grande quantité et au prix de gros, de

bicarbonate de sodium et de soude, de vinaigre de nettoyage, de sel et de sucre, de riz complet, de bouteilles pour la
purification de l’eau, etc.

Métiers répertoriés parmi les 18 groupes de 50 sinistrés pour l’organisation future de la vie sociale
• 765 agriculteurs éleveurs et pécheurs.

• 90 fonctionnaires de l’administration.

• 45 commerçants.

• 17 menuisiers.

• 8 cordonniers.

• 12 couturiers (ères).

• 16 hôteliers (ères).

• 22 infirmiers (ères).

• 4 forgerons.

• 3 ajusteurs.

• 4 meuniers.

• 23 femmes et hommes exerçant des métiers de bouche (service traiteur, restaurant et take away).
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• 2 fabricantes de savon.

Total : (Pourcentages à la page 110) 1’011 habitants

BILAN PAR PHILIPPE LOLONGA, VICE-PRÉSIDENT DU “COMITÉ PROVINCIAL”
Les 18 et 21 mai
Depuis l’inondation, les membres du “Comité Provincial” se rendent sur place trois fois par semaine. Avec l’aide financière
de la CMPA de Kinshasa, ils se sont cotisés pour financer leurs déplacements. Selon eux, le gouvernement central a
fourni des vivres pour 15 jours et quelques ONG locales ont apporté des habits ainsi que des produits de première

nécessité. Des habitants d’autres villages leur portent également secours en fonction de leurs maigres possibilités.
Comme nous le voyons habituellement, les aides apportées aux sinistrés par les gouvernements et les ONG sont toujours
ponctuelles. Ensuite, abandonnés de tous, ils attendent passivement la manne céleste qui viendra les sortir de leur

misère.
Malgré leur douleur et grâce à l’enseignement déjà reçu, les 540 familles ayant déjà participé au programme sont plus
réactives et prêtes à répondre aux propositions du “Comité” que les autres, ce qui encourage ces dernières à les suivre.

Premier jour de mission de Marlène Malutu et de Cédric Gamakala
Les 540 sinistrés, représentant leur famille (4’780 personnes) et bénéficiant déjà du programme “Population” mis en
place dans cette province, les attendent. Réfugiées dans des centres d’accueil, des églises, etc., anciennement propriétaires

ou locataires, ces familles ont tout perdu.

BILAN PAR MARLÈNE MALUTU ET CÉDRIC GAMAKALA
29 mai à 11h
Marlène Malutu et Cédric Gamakala arrivent à Goma. Ils sont reçus par les membres du “Comité Provincial” du Nord-Kivu
et leur président, Claver Kahasa. À 18h, ils prennent le bateau pour la traversée du Lac Kivu et arrivent le lendemain à 6h

du matin dans la ville de Bukavu où les membres du “Comité Provincial” du Sud-Kivu et leur président, Philippe Lolonga
les attendent.

Du 1er au  7 juin – Première séance de travail
Les membres du Comité et les deux mentors font les achats correspondant au budget prévisionnel qui ne peuvent être

effectués dans les zones rurales à Bukavu (outils agricoles et matériel de fabrication du savon). Les achats terminés, ils
partent en direction des trois villages pour acquérir les semences locales auprès de la population de Kalehe et, ensuite,
retrouver 540 sinistrés (participant déjà au programme) qui les attendent.

Première rencontre avec la population sinistrée et séance de travail animée par Cédric Gamakala et Marlène Malutu pour
expliquer le contenu du cahier des charges de Martine Libertino et pour accompagner, assister, et former la population
sinistrée.

Conformément au cahier des charges, ils constituent les groupes de travail et la liste des métiers ainsi qu’un comité
responsable au sein de la population sinistrée qui supervisera les activités concernant la fabrication du savon,
l’aménagement du terrain agricole, la distribution des semences et des outils pour l’agriculture.

Après la constitution du Comité, les animateurs répartissent la population en groupes pour donner les séances
d’enseignement sur les thèmes les plus importants et les plus urgents :

• Thèmes du cahier des charges, comment se protéger, les bienfaits de l’agriculture biologique, des herbes médicinales

et du moringa. La confection des tisanes, etc. Page 111
• Fabrication du savon au moringa. La population a été très contente de pouvoir mettre cette technique en pratique pour

se laver, laver la vaisselle, ses habits et les habitations provisoires dans lesquelles elle se trouvait.

• Distribution des outils et des semences.

3 juin – Deuxième séance de travail
Suite de l’enseignement sur les “Valeurs fondamentales”. Thème sur les plantes médicinales et exercices pratiques.
Lors de cette séance, les 540 participants au programme sont accompagnés de 400 nouvelles personnes motivées (900

personnes représentant 900 familles).
Augmentation des groupes de 11 à 18.

4 juin – Troisième séance de travail
Suite des deux premières séances et révision. Pendant les 3 séances, les membres du “Comité” identifient les métiers,
constituent les groupes, etc. Tous les outils sont équitablement distribués au sein des groupes.
Après ce travail des mentors et des membres du “Comité” de Bukavu, les membres du “Comité de Kalehe” travaillent et

font régulièrement le compte-rendu de l’aménagement du terrain, de la confection du savon et de l’agriculture.
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MA NOTE ET MA CONCLUSION
Je tiens à remercier les membres de la CMPA, en particulier Marléne et Cédric, ainsi que les membres du “Comité
Provincial”, en particulier Philippe, qui ont rapidement réagi à mes demandes. Avec générosité, ils ont entièrement

respecté mon cahier des charges et l’importance de sa chronologie en faisant confiance aux capacités de la population
à prendre sa vie en main. Ils prouvent de plus en plus combien nous partageons les mêmes valeurs. Dans chacune des
vidéos des sinistrés, je vois et entends des personnes qui, malgré la perte de leurs biens et d’êtres chers, font preuve

d’une grande dignité.
Willy Masaka, immobilisé à Kinshasa par des problèmes de santé, a suivi le déroulement du travail sur le terrain. Malgré les
inconvénients d’une très mauvaise connexion, nous avons pu voir ensemble et quotidiennement le déroulement du travail.

Je souhaite également remercier les membres qui ont participé à l'enregistrement des vidéos. Je les ai toutes visionnées et
pourrai "toutes" les utiliser. Merci pour le cadrage correct avec chaque personne en gros plan que l'on voit et entend bien.
Merci à Philippe, journaliste du jour, qui a interviewé les habitants en les laissant parler et en traduisant au fur et à mesure.

Je n'ai qu'une chose à dire : “Continuons à travailler ainsi, car je suis fière de vous. Malgré le peu de moyens et les difficultés
de la technologie, la persévérance, la volonté, l’amour et la solidarité font chaque jour des miracles”.
Enfin, je remercie la famille Lorenceau et les donateurs mensuels de l’Association Duchamps-Libertino qui me permettent

de concrétiser mon rêve : “Celui de prouver au Monde que les êtres humains, où qu’ils soient et dans quelque situation
qu’ils se trouvent sont capables d’apprendre à tendre la main, à travailler ensemble au bien commun pour un bonheur
individuel conduisant à un bonheur collectif, seul capable de créer une paix durable.” Je sais qu’il y a encore tant à faire,

mais goûtant l’instant présent, je vous dis encore Merci !

HABITANTS DE LA RÉGION ET SINISTRÉS TOUCHÉS
900 familles à raison de 7 personnes par famille 6’300 personnes
Adultes touchés, paroisses et société civile comprises : 2’233
Jeunes touchés, paroisses et société civile comprises : 3’129

Enfants touchés, paroisses et société civile comprises : 938
Habitants touchés par catégorie
• Notables : 11

• Paysans : 1’281

• Enseignants : 189

• Étudiants : 3’024

• Mères de famille : 1’351

• Pères de famille : 444

• Nombre total de la population touchée : 6’300
Pourcentage de religions représentées
• Catholique : 25 %

• Protestante : 32 %

• Musulmane : 18 %

• Kimbanguiste : 12 %

• Population laïque : 13 %

Mise en pratique du cahier des charges du tome 1 et description des initiatives par la population
• 225 familles purifient l’eau par la méthode enseignée par Martine Libertino.

• 128 familles utilisent quotidiennement le moringa pour leur santé et leur l’hygiène.

• 402 familles confectionnent le savon au moringa.

• 564 familles font l’agriculture et préparent les terrains agricoles avec les semences reçues.

Pourcentage des actions de janvier à juin 2023
• 25% de familles purifient l’eau par la méthode enseignée par Martine Libertino.

• 14% de familles utilisent quotidiennement le moringa pour leur santé et leur l’hygiène.

• 45% de familles confectionnent le savon au moringa.

• 63% de familles font l’agriculture et préparent les terrains agricoles avec les semences reçues.

COMPTE-RENDU DE CÉDRIC GAMAKALA, MENTOR RESPONSABLE
“Lors de notre voyage dans le territoire de Kalehe frappé par l’inondation, nous avons vu de près les souffrances de la
population de Bushushu qui en occupe une partie importante. Le drame a emporté les humains et leur possession en
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grande quantité. Le taux d’orphelins, de veufs et de veuves, de sans-abris, de démunis est énorme. Des personnes ont
perdu la majorité des membres de leurs familles et d’autres se retrouvent seuls.
Sous l’orientation de Martine Libertino et la supervision de Willy Masaka, nous avons avancé notre mission dans le Sud-

Kivu pour aider ces personnes touchées par le drame et avons vu de grands malheurs. Là où étaient construits des hôtels,
des églises, des maisons et des magasins, il ne reste que des roches et de la terre, car l’inondation a tout emporté.
En arrivant, nous sommes allés réconforter les familles et les personnes touchées, puis avons commencé notre

enseignement qui leur a tout de suite redonné de l’espoir, leur a permis de comprendre cette réalité qui ne pouvait plus
changer et qu’elles ne pouvaient pas rester passives à attendre la reproduction de ce drame. Finalement, c’est avec joie
qu’elles ont accueilli l’enseignement, l’ont bien assimilé et l’ont mis en pratique tout de suite, surtout après avoir reçu les

semences et les outils qui les aideront à ne manquer de rien et à faire manger leur famille.
Les ingrédients pour la fabrication de savon à base de moringa ont aussi été distribués et les habitants ont suivi la
formation. Certains fabriquaient déjà des savons locaux dans le village Bushushu. Après avoir bien suivi les explications,

ils nous ont aidés à enseigner à ceux qui étaient plus lents dans leur compréhension.
En arrivant, nous avons vu des enfants abandonnés traîner dans les rues sans abri ni famille (55). Pour certains, leurs
parents étaient reconnus comme étant décédés, pour d’autres, les membres de leur famille avaient disparu sans preuve

de leur mort. En outre, les corps retrouvés jour après jour n’étaient pas encore identifiés. Ensuite, nous avons vu l’UNICEF
enregistrer certains de ces enfants (pas la totalité) et poser des bâches pour les mettre à l’abri, mais nous pensons que
cela ne résoudra pas leurs problèmes car, à un moment donné, elles ne pourront pas résister aux intempéries. Les

membres du « Comité provincial » continuent sur place leur recensement (112 le 21 juin). Nous attendons les derniers
chiffres à la fin de la semaine. Ces enfants doivent recevoir un enseignement pour les aider à se libérer de leur traumatisme.
Ma note page 112

QUELQUES TÉMOIGNAGES DES ANIMATEURS PROVINCIAUX, MEMBRES DU “COMITÉ PROVINCIAL”
Philippe Lolonga, Protestant, vice-Président : “Quelle joie pour moi de voir comment l’enseignement de Martine

Libertino a redonné sourire et espoir aux habitants de Kalehe, notamment ceux de Bushushu et de Nyamukubi. Ils étaient
désemparés, ne savaient quoi faire, avaient perdu confiance en leur avenir parce qu’ils pensaient qu’ils allaient aussi
mourir, emportés par une autre inondation. Mais les enseignements ont changé leur manière de voir leur avenir. Ils ont

commencé à le considérer comme un cadeau à valoriser et à bien entretenir tout en lui faisant confiance. Les thématiques
telles que le fonctionnement de l’être humain, les programmations émotionnelles, avec un accent particulier sur la peur
de l’avenir, la distribution des vivres et des semences, la fabrication de savons ont été des actions importantes qui ont fait

basculer les pensées de la population de la négativité à la positivité. Les pasteurs, notables, paysans, mères de familles,
jeunes et enfants, tous ceux qui ont participé ont été contents de recevoir ces enseignements qui leur ont rendu l’espoir.
Ils ne cessent de remercier Martine Libertino. Aujourd’hui, tout le monde est content, fait confiance à la vie. Ils ont déjà

repris l’agriculture et commencent à fabriquer du savon à base de moringa. Ils mettent donc en pratique tout ce qu’ils ont
reçu comme enseignement, théorique et pratique.”

Rachel Ndekeninge, Protestante, Vérificatrice des comptes : “Lors de notre série d'activités faite à Kalehe/Bushushu,
j'ai été émue par l'accueil de la population malgré tout le traumatisme qu'elle endure. À notre arrivée, nous avons constaté

qu’elle était encore stressée par la catastrophe passée. En plus, elle avait peur que la même situation se reproduise et
que la population restante soit aussi emportée par les eaux de pluie. Toutefois, après avoir échangé avec les habitants
et partagé les enseignements selon le cahier des charges élaboré par Martine pour les mentors et les animateurs, les

participants ont prouvé un intérêt particulier aux enseignements. Ces derniers ont eu un impact très positif sur eux et ceux
qui avaient eu extrêmement peur font confiance à la vie et à l’avenir. Les uns s’adonnent à la fabrication des savons, les
autres à l’agriculture. Il y a même ceux qui se trouvent dans tous les axes des activités qui ont été mises en place.”

Ray Rehema, Catholique, Membre : “Je suis heureuse et satisfaite de faire partie de la grande famille de la CMPA et de

dispenser l’enseignement de Martine Libertino, parce que cela ne construit pas seulement notre vie spirituelle et matérielle
comme membres, mais nous voyons aussi des résultats positifs dans la vie de la population de Bushushu et, généralement,
dans ma province (Sud-Kivu) qui bénéficie du programme « Population ». Cet enseignement aide les habitants à trouver

des solutions par rapport aux différents problèmes sociaux et économiques qui la captivaient. Nous voyons le cas récent
de la distribution des semences pour l’agriculture : parmi les participants au programme, bien qu’elles habitent le village,
il y avait des personnes qui ne savaient ni par où commencer ni comment procéder. Grâce à l’enseignement, elles ont

d’abord compris leur problème spirituel (manque de responsabilité, d’engagement, négativité et peur de l’avenir). Ensuite,
elles se sont mises à préparer le terrain et à cultiver avec un état d’esprit positif.”

Aïcha Meddy, Musulmane, Membre : “Je suis très heureuse d’appartenir à cette communauté des médiateurs qui

permet aujourd’hui à la population d’avoir plus de maîtrise de ses peurs, ce qui la caractérisait beaucoup, surtout avec le
récent drame qui a frappé à sa porte, emportant des vies humaines et causant beaucoup de dégâts matériels. Après avoir

aa
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suivi l’enseignement, la majorité des participants a compris que c’était une réalité qui lui était arrivée, qu’elle devait
continuer à vivre tout en bannissant la peur de l’avenir qui pourrait constituer un frein pour son développement
communautaire. Les habitants commencent à mettre en place les initiatives telles que la fabrication de savon à base de

moringa, la consommation de moringa pour renforcer son immunité et, grâce à l’espoir qu’elles ont retrouvé en l’avenir,
quelques personnes commencent déjà à se rendre dans les villages qui n’ont pas été touchés pour continuer les
échanges et le commerce comme avant, car elles ne veulent pas dépendre des ONG internationales.”

QUELQUES TÉMOIGNAGES DE LA POPULATION
Naminani Cibuga, Catholique, Cultivatrice de Bushushu : “J’ai perdu toute ma récolte suite à la catastrophe qui s'est

passée ici le 4 mai et qui nous a arraché tout ce que nous avions : champs, bétail, habitation, membres de nos familles.
Nous qui vivons juste à côté de la rivière, tous nos champs de légumineuses ont été ravagés par elle. Mais, grâce à ces
enseignements, nous avons appris de nouvelles techniques, avons reçu du matériel aratoire et des semences pour

résoudre ce problème. Maintenant, nous commençons à semer, à cultiver et nous espérons avoir de meilleures récoltes.”

Fikiri Bwirire, Catholique, Commerçante de Bushushu : “Après les multiples expériences malheureuses que j'ai connues
dans le monde du commerce, dont la plus récente, celle du 4 mai dernier concernant la vente des divers, j’étais découragée
et je suis devenue inconsolable à tel point que je ne croyais plus en mon avenir. Mais, après avoir suivi les enseignements,

j'ai changé ma perception et ma peur. Aujourd'hui, je me suis investie dans le projet de fabrication des savons au moringa
avec d’autres et cela m’est déjà rentable. Puisse Dieu bénir maman Martine.”

Hamos Kahumu, Musulman, Jeune de Bushushu : “Avant cet enseignement, nous pensions que la problématique de

maux de ventre et la dysenterie était un problème surnaturel (sorcellerie) alors qu'on consommait l’eau du lac et des
sources non aménagées. Cela nous a causé beaucoup de problèmes avec nos pensées négatives en disant que
quelqu’un nous avait ensorcelés. Ces pensées nous ont apporté des conflits avec nos voisins et nos familles. Mais grâce

à cet enseignement, aujourd’hui, nous consommons de l’eau purifiée par la méthode de Martine Libertino que les
membres de la CMPA nous ont apprise. Nous sommes en bonne santé, il n’y a plus ni de mauvaises pensées ni de maux
de ventre et nous vivons ensemble en paix.”

Léa Mashihwe, Catholique, Mère de famille de Bushushu : “Je suis formatrice en savonnerie. L’expérience que j’ai
reçue aujourd’hui concernant la fabrication de savon à base de moringa m’a aidée à m’ouvrir davantage et à comprendre
l’importance de faire recours aux choses naturelles. Moi, j’ai tout perdu pendant l’inondation : mon mari, mes deux enfants
et le matériel que j’utilisais pour la fabrication du savon. Tout a été emporté. Mais, maintenant, je remercie nos deux

mentors, Marlène et Cédric, pour leur très bonne formation en savonnerie qui vient nous renforcer beaucoup plus. Les
équipements et le matériel que nous avons reçus nous permettent de nous prendre en charge sans devoir nous mettre
entre les mains des aides humanitaires qui, parfois, nous décrédibilisent.”

Emmanuel Namusavunga, Protestant, Commerçant de Nyamukubi : “Je suis orphelin, je n’ai plus de père ni de mère
suite à la catastrophe qui s’est produite à Bushushu. J’avais un petit commerce qui, malheureusement, a été emporté par
les éboulements avec notre maison. Maintenant là, je n’ai plus d’abri. Tous ces jours, nous vivions comme notre dernier

jour en pensant que s’il pleuvait encore, nous serions aussi emportés par les eaux de pluie. Quand nous avons suivi
l’enseignement sur les programmations émotionnelles, notamment la peur de l’avenir, j’ai compris que ces réalités se
sont produites, que nous sommes encore en vie et que nous continuons à vivre. Malgré la perte de mon commerce, j’ai

décidé de faire confiance à l’avenir et, présentement, grâce aux semences reçues des membres de la CMPA, j’ai
commencé avec d’autres habitants de mon village à faire l’agriculture par la préparation des terrains. Nous remercions la
« Communauté de Médiateurs pour la Paix en Afrique » pour leur enseignement, maman Martine Libertino d’avoir songé

à nous et de nous avoir envoyé la possibilité de nous nourrir grâce aux semences et aux outils aratoires.”

Mama Sheusi, Catholique, Cultivatrice de Bushushu : “J’ai suivi les enseignements que la CMPA vient de nous donner
et j’ai retenu une chose : c’est que, face à une situation pareille, nous devons toujours tenir bon et ne pas avoir peur de
l’avenir, mais surtout partager un message de paix et d’amour entre nous. Je remercie la CMPA de nous avoir éveillé la

conscience sur l’utilisation de la plante moringa sans oublier Martine Libertino pour les semences et les outils aratoires
qu’elle vient de nous envoyer en ce moment difficile que nous parcourons. Elle est aussi un être humain et, dans cette
société égoïste, malgré les difficultés, elle avance toujours. Coup de chapeau à elle.”

Elizabeth Rorhimo, Protestante, Étudiante de Bushushu : “Mes quatre frères et notre maman ont été emportés par les

éboulements. Juste après cet évènement, nous vivions dans un traumatisme en pensant que la situation se répèterait.
Chaque fois qu’il allait pleuvoir, nous pensions que nous serions emportés par les eaux de pluie. Aujourd’hui, grâce aux
enseignements reçus de la CMPA, notre moral a repris sa place. Nous continuons à vivre avec l’espoir, même si nous

sommes encore sans abri. Nous avons maintenant un état d’esprit positif. Nous avons commencé avec les champs. Je
pense que ça nous aidera plus que ce que nous avons reçu comme vivres, parce que les vivres finiront, mais l’enseignement
et les semences reçus ne prendront jamais fin si nous les capitalisons comme c’est le cas actuellement.”
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Droite

Photo 1 : Les membres du “Comité Provincial” de la

“CMPA” arrivent dans un village voisin de Bushushu où

les survivants ont été regroupés dans les écoles et les

églises.

Photo 2 : Philippe Lolonga, vice-Président du “Comité

Provincial” avec les sinistrés.

Photos 3 et 4 : Depuis l’inondation, les membres du

“Comité” se rendent sur place 3 fois par semaine.

540 familles ont participé à leur première séance de

travail. Ensuite, 400 autres les ont suivies.

Ces familles font preuve d’une grande dignité.

Gauche

Haut : Malgré leur deuil et leur douleur, les familles

expriment leur joie face aux solutions proposées.

Bas 1 et 2 :  Quelques familles de sinistrés
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Gauche

Photos 1 et 2

Les dégâts causés par l’inondation.
La plupart des habitants possédaient leur

maison, d’autres étaient locataires.
Tout doit être reconstruit.

Photo 3

Les dégâts causés par l’inondation et les
roches qui se sont abattues sur les villages.

Photo 4

Cette famille est démunie de tout. Elle
passe ses nuits contre le reste de cette
maison en planches.

Droite

Photos 1 et 2

Papa Albert a perdu sa femme et ses
quatre petits-fils. Sa maison a été écrasée
par les rochers qui se sont détachés de la

montagne.

Alice Mudekerwa a perdu son mari et ses
trois enfants. Leur maison a été emportée

par les rochers à l’endroit où elle est assise.
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Droite

Photo 1

Apprentissage de la confection du savon au

moringa.

Photo 2

Séance d’enseignement sur les différents
thèmes du cahier des charges.

Photo 3

Distribution des semences, des outils et du

matériel pour la confection du savon.

Photo 4

Séances d’enseignement sur les différents
thèmes du cahier des charges.

Gauche

Photos 1 et 2

Séances d’enseignement sur les différents

thèmes du cahier des charges.

Bas : Photos 1 à 3

Terrain offert par le Gouvernement Central
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Photo 1 : Regroupement des orphelins.

Photo 2 : Quelques orphelins avec Cédric Gamakala et des membres du
“Comité Provincial”

Photo 3 : Cédric Gamakala et deux enfants orphelins.

Extrait du compte-rendu de Cédric  Gamakala, Mentor de Kinshasa

“... En arrivant, nous avons vu des enfants abandonnés traîner dans les rues sans abri ni famille (55). Pour certains,
leurs parents étaient reconnus comme étant décédés, pour d’autres, les membres de leur famille avaient disparu

sans preuve de leur mort. En outre, les corps retrouvés jour après jour n’étaient pas encore identifiés. Ensuite, nous
avons vu l’UNICEF enregistrer certains de ces enfants (pas la totalité) et poser des bâches pour les mettre à l’abri,
mais nous pensons que cela ne résoudra pas leurs problèmes car, à un moment donné, elles ne pourront pas

résister aux intempéries. Les membres du « Comité provincial » continuent sur place leur recensement (112 le 21
juin). Nous attendons les derniers chiffres à la fin de la semaine.”

Ma note
Les photos consignées dans mes programmes – en particulier lors de catastrophes naturelles comme l’éruption

volcanique de Goma (en 2021) et l’inondation dont les images des pages précédentes témoignent – ne montrent
qu’une partie de la réalité respectant le deuil et la dignité des familles sinistrées ainsi que la sensibilité du lecteur.
En outre, certains utilisent trop souvent la souffrance et la misère des populations fragilisées dans leurs recherches

de fonds. Ce que je me refuse à faire. Au-delà des images, je préfère montrer la générosité, l’amour et la solidarité
dont l’être humain est capable.



 

ASSOCIATION DUCHAMPS-LIBERTINO 
Pour l’Encouragement de la Sagesse et de la Paix dans le Monde, Genève, Suisse 

Aide humanitaire pour la population sinistrée de Bushushu, Territoire de Kalehe, Province du Sud-Kivu 
République Démocratique du Congo 

Dans le cadre des programmes « Villages pour la Paix »  
Budget prévisionnel pour l’achat de semences locales et d’outils agricoles 

 
 

INTRODUCTION 
Le 5 mai 2023 à 19h, à l’heure où les habitants font encore leurs courses sur les marchés, de fortes pluies provoquent un glissement 
de terrain entraînant roches et cailloux sur les habitations, églises et hôpital de trois villages : Bushushu (2'492 habitants), Nyamukubi 
(1'718) et Rambira (1’023). L’inondation cause la mort de plus de 400 personnes dont 50 membres du « Comité Provincial » de la 
« Communauté de Médiateurs pour la Paix en Afrique » (CMPA). De nombreux habitants sont encore recherchés. 
Le lendemain dans la matinée, avec une équipe du gouvernement provincial, Philippe Lolonga, vice-Président et six membres du 
« Comité Provincial » de Bukavu se rendent sur le terrain afin de soutenir les sinistrés, réconforter les familles éprouvées et les aider 
à exprimer leur traumatisme afin qu’ils soient prêts à se prendre en charge. 
https://www.letemps.ch/monde/afrique/inondations-rdc-ont-pres-400-morts 
 
BILAN AU 18 MAI 
Depuis l’inondation, les membres du « Comité » se rendent sur place 3 fois par semaine. Avec l’aide financière de la CMPA de Kinshasa, 
ils se sont cotisés pour financer leur déplacement. 540 familles participent à leur séance de travail. Réfugiées dans des centres 
d’accueil, églises, etc., propriétaires ou locataires d’habitations, elles ont tout perdu. 282 d’entre-elles participaient déjà au 
programme mis en place dans cette province (1'974 personnes).  
Selon nos membres du « Comité Provincial » descendus pour la cinquième fois sur le terrain, le gouvernement central a fourni des 
vivres pour 15 jours et quelques ONG locales ont apporté des habits et des produits de première nécessité. Les habitants d’autres 
villages leur portent secours en fonction de leurs maigres possibilités.  
 
BILAN DU 21 MAI 
Comme nous le voyons régulièrement, les aides apportées aux sinistrés par les gouvernements et les ONG sont toujours ponctuelles. 
Ensuite, abandonnés de tous, ils attendent passivement la manne céleste qui viendra les sortir de leur misère. Malgré leur douleur et 
grâce à l’enseignement déjà reçu, les 282 familles participant au programme sont plus réactives et prêtes à répondre aux propositions 
du « Comité », ce qui encourage les autres à les suivre. 
 
ACTION D’URGENCE 
Indépendamment des actions ponctuelles du gouvernement central et des ONG locales, les sinistrés doivent garantir la nourriture pour 
leur famille dans les mois à venir.  
Première action : Trouver un terrain agricole. 
Ma réponse : Une concession du domaine public de 20 km2 est mise à leur disposition par le Gouvernement pour y habiter et y pratiquer 
l’agriculture. Avec l’aide du « Comité Provincial » et le suivi de la CMPA, les sinistrés en prendront possession dès que possible.  
Deuxième action : Acheter des semences pour que les familles puissent récolter légumes, céréales, fruits et herbes médicinales. 
Ma réponse : Budget prévisionnel ci-dessous. Selon le cahier des charges du programme, les semences locales seront directement 
achetées à la population des villages alentour. L’enseignement sur les semences-mères sera également donné en priorité. 
Troisième action : Créer une coopérative de vente et d’achat afin de nourrir les sinistrés et de leur permettre de vendre le surplus 
pour acheter des produits de première nécessité. 
Ma réponse : Les membres du « Comité Provincial » et les familles participantes, habitués au contenu des cahiers des charges régissant 
le fonctionnement des « Villages pour la Paix », ont proposé eux-mêmes de s’organiser en coopérative et de partager solidairement 
les récoltes à venir. 
Quatrième action : Je propose de créer une fabrique de savon au moringa afin que les familles puissent prendre soin de leur hygiène 
(corporelle, vêtement, lieu de vie).  
Ma réponse : Depuis la pandémie, les membres de la CMPA et les habitants ont bénéficié et bénéficient encore de cette technique 
simple et peu coûteuse. 
 
MA CONCLUSION 
Alors que nous n’avons pas encore récolté entièrement les fonds pour les sinistrés de l’éruption volcanique de Goma, dans la province 
du Nord-Kivu (en cours : 6 maisons construites sur plus de 300), cette épreuve vient aggraver la situation des habitants du Sud-Kivu. 
Cependant, cette fois, nous voyons que l’aide demandée correspond à un nouvel état d’esprit provenant d’une capacité d’initiative 
et de prise en charge que la population n’avait jamais montrée avec autant de sagesse, d’autonomie et de confiance en son avenir. 
J’en suis très heureuse, car cette situation montre que mes programmes et, surtout, que le travail accompli par les membres de la 
CMPA porte de plus en plus de fruits. Le meilleur des témoignages ne peut remplacer cette conclusion :  
 
« Ce ne sont pas les épreuves qui font l’Homme, c’est l’Homme accompli qui transforme les épreuves en expériences personnelles et 
collectives, pour son bien et celui de la collectivité. » 
 
En mon nom, au nom des membres de la « CMPA » et de la population du Sud-Kivu, un immense MERCI ! 

Hermance, le 25 mai 2023 
Martine Libertino 

 
 
 



BUDGET PREVISIONNEL POUR L’ACHAT DE SEMENCES LOCALES ET D’OUTILS AGRICOLES 
pour 900 sinistrés de Bushushu, Territoire de Kalehe, Province du Sud-Kivu 

 
 
 

Description Unité Prix unité (CHF) Quantités Total (CHF) Total final 
(CHF) 1 

Phase 1 pour 500 sinistrés      

Semences locales      

Manioc Sac 20.00 10 200.00  

Maïs  Kg 2.50 50 125.00  

Concombres Boite de 100 g 10.00 4 40.00  

Carottes Boite de 100 g 20.00 4 80.00  

Piments Boite de 50 g 15.00 2 30.00  

Gingembre  Paire 10.00 10 100.00  

Ail  Filet de 10 kg 25.00 20 500.00  

Oignons  Boite de 100 g 10.00 4 40.00  

Céleri  Boite de 100 g 15.00 4 60.00  

Tomates Boite de 50 g 11.00 4 44.00  

Aubergines Boite de 50 g 15.00 4 60.00  

Poivrons  Boite de 100 g 28.00 4 112.00  

Soja  Kg 10.00 20 200.00  

Petit pois  Boite de 50 g 30.00 4 120.00  

Fruits de la passion  Boite de 100 g 40.00 4 160.00  

Maracuja  Boite de 100 g 40.00 4 160.00  

Choux Boite de 100 g 40.00 4 160.00  

Pommes de terre Kg 5.00 100 500.00  

Amarantes Boite de 100 g 5.00 4 20.00  

Citronnelle Boite de 10 g 5.00 25 125.00  

Basilic Boite de 50 g 8.00 15 120.00  

Moringa Paquet de 100 g 7.00 25 175.00 3'131.00 

Savon au moringa : 25 l.  huile de palme Litre 30.00 4 120.00  

Savon au moringa : 4 kg soude caustique Kg 45.00 4 180.00  

Malaxeur et récipient Pièce 5.00 4 20.00 3'451.00 

Outils pour travaux agricoles      

Brouettes Pièce 50.00 20 1000.00  

Houes Pièce 6.00 20 120.00  



Machettes Pièce 10.00 20 200.00  2 

Pelles Pièce 7.00 20 140.00  

Gants Paire 3.00 20 60.00  

Bottes Paire 20.00 20 400.00  

Casques Pièce 5.00 20 100.00  

Bêches Pièce 5.00 20 100.00  

Râteaux Pièce 3.00 10 30.00  

Pioches Pièce 3.00 10 30.00  

Arrosoirs Pièce 5.00 10 50.00 5'681.00 

10 % frais de gestion     568.10  

TOTAL FINAL DE LA 1ER PHASE     6'249.10 

 

Description Unité Prix unité (CHF) Quantités Total (CHF) Total final 
(CHF) 

Phase 2 pour 400 sinistrés      

Semences locales      

Manioc Sac 20.00 5 100.00  

Maïs  Kg 2.50 25 62.50  

Concombres Boite de 100 g 10.00 2 20.00  

Carottes Boite de 100 g 20.00 2 40.00  

Piments Boite de 50 g 15.00 1 15.00  

Gingembre  Paire 10.00 5 50.00  

Ail  Filet de 10 kg 25.00 10 250.00  

Oignons  Boite de 100 g 10.00 2 20.00  

Céleri  Boite de 100 g 15.00 2 30.00  

Tomates Boite de 50 g 11.00 2 22.00  

Aubergines Boite de 50 g 15.00 4 60.00  

Poivrons  Boite de 100 g 28.00 2 56.00  

Soja  Kg 10.00 10 100.00  

Petit pois  Boite de 50 g 30.00 2 60.00  

Fruits de la passion  Boite de 100 g 40.00 2 80.00  

Maracuja  Boite de 100 g 40.00 2 80.00  

Choux Boite de 100 g 40.00           2 80.00  

Pommes de terre Kg 5.00 50 250.00  



Amarantes Boite de 100 g 5.00 4 20.00  3 

Citronnelle Boite de 10 g 5.00 10 50.00  

Basilic Boite de 50 g 8.00 10 80.00  

Moringa Paquet de 100 g 7.00 10 70.00 1’565.50 

Savon au moringa : huile de palme. 25 l. Litre 30.00 2 60.00  

Savon au moringa : soude caustique. 4 kg Kg 45.00 2 90.00  

Malaxeur et récipient Pièce 5.00 4 20.00 1’735.50 

Outils pour travaux agricoles      

Brouettes Pièce 50.00 7 350.00  

Houes Pièce 6.00 10 60.00  

Machettes Pièce 10.00 10 100.00  

Pelles Pièce 7.00 10 70.00  

Gants Paire 3.00 10 30.00  

Bottes Paire 20.00 5 100.00  

Casques Pièce 5.00 5 25.00  

Bêches Pièce 5.00 5 25.00  

Râteaux Pièce 3.00 5 15.00  

Pioches Pièce 3.00 5 15.00  

Arrosoirs Pièce 5.00 5 25.00 2'550.50 

10 % frais de gestion     255.05 
 

TOTAL FINAL DE LA 2èME PHASE     2'805.55 

TOTAL FINAL DES DEUX PHASES     9'054.65 

 

      

 Bukavu, le 25 mai 2023                                                                                                               

ASSOCIATION DUCHAMPS-LIBERTINO   CONCEPTRICE DES PROGRAMMES  POUR VOS DONS    
Pour l’Encouragement de la Sagesse   Martine Libertino, Genève   Association Duchamps-Libertino – 1200 Genève  
et de la Paix dans le Monde   martinelibertino@sunrise.ch  IBAN CH37 0900 0000 1719 6418 4 
Reconnue d’utilité publique        BIC POFICHBEXXX 
11, rue du Bourg-Dessus • 1248 Hermance/Genève     Référence : inondation/familles de Bushuru   
Tél. : 0041 (0)22 751 11 20 
association@duchamps-libertino.ch 
http://www.associationduchamps-libertino.org          
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